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Le professeur Marek Starowieyski s'est toujours très activement intéressé aux 
Pères de l'Orient chrétien – en témoigne son Dictionnaire des auteurs anciens de 
l'Orient chrétien, paru à Warszawa en 1999 – et, en particulier, aux auteurs armé-
niens, qu'il a contribué à populariser en Pologne par des traductions, notamment. 

C'est donc avec joie et déférence que j'ose présenter à l'actif et jeune 
septuagénaire l'hommage d'un fragment récemment découvert en Arménie. 

Le texte se trouve sur deux feuilles de garde pliées en deux au début et à la fin 
du manuscrit Erevan, Matenadaran 2631, un tétraévangile copié en 1472 à 
(Y)ankiwneac‘ vank‘ par le scribe Zak‘arē. Ce monastère, de situation inconnue 
(M. Thierry, Répertoire, n° 1005), se trouvait, d'après une note de l'an 1694 dans le 
manuscrit Matenadaran 1511, citée par L. Xač‘ikyan, dans le Vayoc‘ jor. Il n'appa-
raît, semble-t-il, que grâce aux mémoriaux de ce scribe en 1470 (Matenadaran 
7748, tétraévangile), un recueil de 1476, comprenant  des écrits de Nersês le Gra-
cieux – mais pas le Jésus, Fils unique du Père traduit par notre jubilaire – , deux 
tétraévangiles de 1477 (L. Xač‘ikyan, Mémoriaux des manuscrits arméniens du 
XVe siècle [en arménien], n° 525 et 526) enfin.  

Aucun de ces autres manuscrits n'a de gardes tirées du même manuscrit que cel-
les du Matenadaran 2631. C'est pourquoi il paraît plausible de supposer que celles-
ci ont été rajoutées par le dernier restaurateur, Ter T‘at‘os, d'après la note du XVIe 
siècle au f. 264r. Cette personne semble être inconnue par ailleurs. 

Le Catalogue signale d'une façon très générale le contenu de ces feuilles: 
"Commentaire". On verra qu'il s'agit plus précisément d'importants fragments du 
Commentaire des Psaumes de Jean Chrysostome, dont très peu subsiste dans la 
vieille traduction arménienne (les trois fragments publiés par N. Akinian ne sont 
pas tous de Jean Chrysostome, mais ceci est une autre histoire). On le sait, 
l'original grec ne nous est pas intégralement parvenu, mais ici, il est conservé. 

Quelques mots sur l'état matériel du manuscrit: il s'agit d'un parchemin blanc 
copié à l'encre brun clair en erkat‘agir sur deux colonnes de 26 lignes, de 75 mm 
de large, avec un intervalle de 17/18mm. Les feuilles mesurent 320 x 235 mm, la 
marge basse est conservée: 70 mm, la marge haute, rognée: 18 mm, la marge exté-
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rieure est de 60 mm. Le corps des lettres est de 4 mm; il y a presque 10 mm entre 
chaque ligne; on voit les points-piqûres à 40 mm du texte. 

L'orthographe est ancienne, seuls les nomina sacra sont abrégés; ew est toujours 
écrit par deux graphèmes non liés; les mots ne sont pas séparés; les coupures en fin 
de ligne sont faites au petit bonheur: zkarapeto�i/wn, f. IIIrb, pour ne citer ici 
qu'un seul exemple.  

Les points de comparaison, manuscrits datés de commentaires, sont, hélas, trop 
peu nombreux. Je ne pense toutefois pas que l'on doive dater ces fragments après le 
dixième siècle. 

Voici donc maintenant le texte et sa traduction. Je sépare les mots, mais garde la 
disposition du manuscrit. 

IIra 

ew areamb nora or cna et par son sang, qui t'a 

wn z˚ez∑ ard aysowhetew engendré; donc désormais 

hatoy zeraxteaœn πo rends en retour 

xaréns ew πa®aworea pour les bienfaits et glorifie 

za~c or zayn ˚ez ßnorheaœ∑ Dieu qui t'a accordé cela 

ew yrn�enowl zbarisn  et lisant ses biens 

nora nowaÇea zbars ˚o; maîtrise ton caractère 

rst asaœeloœ baniœn  selon les paroles dites 

ew asa barjr a®nem z˚ez et dis: "Je t'exalte, 

a~c im ew �agawor im mon Dieu et mon roi",    Ps 144, 1a 

bazowm a®awelow�eamb avec grande abondance 

ereweœoy zrntanow�i  montre ta familiarité, 

wn ˚o; zi ew vasn ˚o a~c a pour que Dieu dise aussi  

siœé∑ orpés vasn abra à ton sujet, comme au sujet d'Abra- 

Iva (couture) 

[hamow sahakay ew yak] ham, d'Isaac et de Ja- 

ovbayn asér∑ e�e es em cob il disait: "Moi, je suis 

a~c abrahamow sahakay le Dieu d'Abraham, d'Isaac 

ew yakovbay∑ zi e�e dow et de Jacob". Car si toi   Ex 3, 6 

asasœes a~c im ew �ag tu dis: "Mon Dieu et mon 

awor im; ew oq miayn as roi", et si tu ne dis pas   Ps 144, 1a 

asœes; ay¬ ew zaynpi  seulement, mais encore tu lui 

si sér nma matowœani offres un tel amour, 

œes; ew na znoynn vasn lui aussi dira la même chose 
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˚o asiœé∑ e�e aha ca® à ton sujet: "Voici mon 

ay im ew rntaneak im or serviteur et mon familier", ce qui  

vasn movsesin asér∑  au sujet de Moïse était dit. 

IIrb  

«awrhneœiœ zanown ˚o «Je bénirai ton nom 

«yawiteans yawiteniœ, dans les siècles des siècles».   Ps 144, 1b 

Teser ziard yayt a®né Tu as vu comme il manifeste 

zhanderjeloœ Ωaman  le prélude 

akaœn zkarapetow�i des temps futurs ? 

wn; bayœ awrhnow�iwn  mais il dit ici bénédiction 

ast oq lok miayn zbani pas seulement [doublet] celle qui a lieu 

w˚n asé∑ ay¬ or ardea en paroles, mais celle en actes, 

mb˚n asé linin∑ ˚anzi car 

ew ayspés a~c barjran ainsi aussi Dieu est exalté 

ay ew ayspés awrhni∑  et ainsi il est béni. 

zays ew ya¬aw�iœn ma Cela aussi dans l'offrande 

towœanel hramayeal  des prières il nous a été prescrit  

em˚ asel; e�e sowrb e  de dire: "Que soit sanctifié  Mt 6, 9 

¬iœi anown ˚o; ays in˚n ton nom" c'est-à-dire: 

Ivb 

«é∑ πa®aworesœi∑ zawr Qu'il soit glorifié. "Chaque  Ps 144, 2 

∑<∑hanapaz awrhneœiœ z jour je te bénirai 

∑<∑˚ez ew goveœiœ zanown et je louerai ton nom 

«˚o yawiteans yawite pour les siècles des siècles." 

«niœ, Miws ews mekniqn L’autre interprète 

asé∑ e�e hanapaz∑ ˚an dit: Perpétuellement.  

zi ays isk gorc é a®awel Car c'est bien l'œuvre principale 

hez ew handart hogwoœ∑ des âmes douces et tranquilles [doublet]: 

zin˚n yerkrawor iraœ  se libérer 

azatel∑ ew awrhnu�e des choses terrestres 

anœn pahak linel∑ ˚an[zi] et s'adonner aux bénédictions. Ca[r] 

IIva 

anargan˚ en banaw  c'est un déshonneur, pour un  

ori mardoy∑ ew or ˚an homme doué de raison et qui  
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zamenayn patowaw  plus que tout est honorable, 

orn é n< a>xat é∑ ˚anz<i>a c'est une honte, car la créature  

raracs zawrhnu�ean offre les paroles 

ew zgohow�ean bansn  de bénédiction et d'action  

matowœané∑ yorΩam  de grâces (doublet), alors que 

ararac˚s zawr hana les créatures chaque jour 

paz iwreanœ t~n zπa® glorifient leur Seigneur. 

∑<∑sn matowœanen; ˚an Car  

∑<∑zi ew erkin˚ patmen "et les cieux rapportent  

∑<∑zπa®s a~y∑ ew awr yaw la gloire de Dieu et le jour 

∑<∑owr b¬xé zban∑ ew gißer  au jour produit la parole, et la nuit   

∑<∑gißeri œowœané zgi à la nuit montre la 

Ira 

<tow�iwn; aregakn > science." Le soleil   Ps 18, 2-3 

e<w  lowsi>n gownagowna<k> et la lune, la troupe   

gownd˚ aste¬aœn∑ ew  variée des astres et 

ay¬oœn amenayni yaw l'agencement de tous 

rinowacn∑ ew or ˚an za les autres. Et celui qui 

ys amenayn tohmik ew  plus que tous ceux-là est noble, 

azatn é ew patowaworn é  libre et honorable (triplet), 

znoyn qa®niœé; ay¬ ew  ne ferait pas la même chose, mais même 

vars <z ; >apakans vari mênerait une vie (un adjectif incomplètement lisible) 

œé∑ or hayhoyow�iwn   qui attirerait sur son créateur  

yiwr arariqn jgiœé  un blasphème? 

aynpisin orowm ��o¬ow(sic) Un tel, de quel pardon, 

IIvb 

�ean, orowm patas  de quelle excuse  

xaneaœ lini arΩani, est-il digne? 

or vasn aynr isk ëew zi Lui qui justement pour ceci a été fait: pour 

haçoy liœi mardasir  plaire au Dieu 

in a~y∑ ew vayelesœé i ami-de-l'homme et jouir 

handerjeal ar˚ayow  dans le royaume à venir, 

�eann∑ ew zaynmané  et à cela 

bazowm g�ow�eamb πo avec beaucoup de cœur 
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y� qa®niœé∑ ay¬ yer  il ne s'appliquerait pas, mais 

krawor irs ew ya®Ωama aux choses terrestres et aux 

nakea yorjans zin˚n  temporels < tourbillons > s' 

beweriœé∑ ay¬ erane  attacherait. Mais ce bien- 

lis ays <oq> aynpés∑ ay¬  heureux non ainsi, mais  

rnd amenayn rnd ; ; ; par toute <sa vie 

Irb toile sur une ligne des louanges> 

sn matowœanér a~y∑ ba il offrait à Dieu, en 

niw˚ ew ardeamb˚∑ ˚an paroles et en actes. 

zi ew bazowm ews iraw˚ Car aussi en beaucoup de choses encore 

partapan˚ em˚ nma∑ nous lui sommes redevables: 

nax owsti isk qea˚ glx d'abord, d'où vraiment nous n'étions pas 

ovin arar∑ ew ayspisi  lui-même (nous) a faits, et il nous a faits si  

ß˚e¬s arar∑ ew zkni a®  magnifiques et après (nous) avoir faits, 

neloyn pahé∑ ew zi zawr il (nous) conserve; et parce que 

hanapaz darmané∑  chaque jour il a soin, 

ew zawg∑ ew a®anjin   et de beaucoup et en particulier,  

ew gätneaw˚; ew yaytnwov˚∑ et en secret et ouvertement 

 

IIIva 

�eanœ ew anzgamow�e et aux œuvres mauvaises 

∑<∑anœ mowt qetown∑ Zπa ils n'ont pas donné entrée. 

∑<∑Æs ar˚ayow�ean  ˚o a "Ils diront la gloire 

∑<∑sasœen∑ Zinq é zπa®s  de ton royaume." Qu'est:  Ps 144, 11a 

ar˚ayow�ean  ˚o asas Ils diront  la gloire de ton 

œen∑zanniazow�iwn∑  royaume ? L'absence de besoins, 

zmardasirow�iwnn;  l'amour-des-hommes, 

zxnayeln; zança® bn la sollicitude, l'ineffable 

now�iwnn∑ zanmatoyœ nature, la lumière  

zloysn; zanhas barer inaccessible, l'inconcevable 

arow�iwnn or oqn é ka bienfaisance qui n'a pas be- 

∑<∑rawt ißxanaœ; Ew zzaw soin des autorités. Et ils 

∑<∑row�iwns ˚o xawsesœin; diront ta puissance.   Ps 144, 11b 

zanmartn∑ zanrmb®ne L'invincible, l'impre- 
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lin∑ ibrew oq e[ws] na gov nable; non qu'il avait besoin 

IVra 

ow�eanœ ew awrhnow�e  de louanges et de bénédic- 

anœ karawt ér∑ ay¬ zi tions, mais pour que 

rn˚ean˚ (sic) or awrhnenn eux-mêmes qui bénissent 

awgtesœin∑ ew zay¬s ow profitent et enseignent 

sowsœen∑ ew kœord aras les autres et se les asso- 

œen iwreanœ; vasn oroy cient. C'est pourquoi: 

∑<∑ew ac matoyœ; «anaqel aussi il apporte ajoute (doublet): "(Pour   Ps 144, 12 

∑<∑ordwoœ mardkan zzawr que) les fils d'hommes connaissent 

∑<∑ow�iwns zπa®s ew zmec les puissances, la gloire  et la magni- 

∑<∑vayelqow�iwn ar˚ayow ficence de ta 

∑<∑�ean  ˚o; ˚anzi bazowm royauté." Car nombreuses 

IIIvb  

en nora zawrow�iwn˚n sont ses puissances, 

bazowm en ew πa®˚n;  nombreuse est la gloire, 

bazowm en nora vayel nombreuses sont ses ma- 

qow�iwn˚n; bazowm en gnificences; elles sont nombreuses 

ew anbaw∑ ew zanœanen et infinies et surpassent 

zamenayn baniw˚; ew toutes paroles et  

ya¬�aharen zamenayn vainquent tous 

mits∑ ay¬ zbazowm ew zan intellects. Mais ce 

bawn∑zayn pitoy é or ow nombreux et infini, il a besoin de 

sowœané zna vasn baz celui qui l'enseigne, à cause des  

owm anmtaœ∑ vasn zi ew nombreux insensés. Puisque même 

aregakn payca® erewe le soleil est une lumière éclatante 

li loys é∑ ew or˚ aqaw˚ ax brillante (doublet), et ceux qui des yeux 

taœeal en qtesanen  sont malades ne voient pas 

IVrb 

zloys nora∑ Soynpés ew sa lumière. Semblablement aussi 

a~y xnam˚n ew darman˚n les soins et les remèdes de Dieu (doublet) 

payca® en ˚an zamena sont plus éclatants que tous  

yn lowsawors∑ ay¬ or˚ �e luminaires, mais ceux qui sont 

wrn en xorhrdov˚n∑ ew z corrompus de pensées et 
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lselisn kaπowœeal en  qui ont fermé les ouies  

bazowm darman˚ pitin beaucoup de remèdes leur sont 

noœa zi baœœin mit˚ no nécessaires, pour que leurs intellects 

œa∑ ew pitoy é stép stép  s'ouvrent et il faut sans cesse 

i noœa lselisn xnqeœow faire résonner dans leurs ouies 

œanel ew arkanel vasn va et jeter au sujet de 

rdapetow�ean soœown; l'enseignement de ces choses. 

IIIra 

ew vasn zi asaœ e�e zπa Et puisqu'il a dit: "La 

®s ar˚ayow�ean ˚o ew gloire de ta royauté et de 

zmecvayelqow�ean∑ ew la magnificence", et 

nma orqaπ mar�ér gi autant qu'il pouvait sa-  

tel vasn πa®aœn asé∑ voir au sujet de la gloire, il dit: 

∑<∑�agaworow�iwn ˚o �aga "Ton royaume est un royau- 

∑<∑worow�iwn yawiteniœ∑ oq me d'éternité."  Pas   Ps 144, 13a 

miayn aysr Ωamanakaœ seulement de ces temps-ci, 

ay¬ ew or galoœn en ansp mais aussi de ceux à venir. Inépui- 

∑<∑a® ew anvaxçan∑ ew t~row  sable et sans fin. "Et ta  

∑<∑�iwn ˚o azgé minqew yazg∑ seigneurie de génération en génération” Ps 144, 13b 

Tesanes znora zanbaw Tu vois sa seigneurie infinie 

ew zanvaxçan t~row�iw et sans fin (doublet) 

tissu  

pli IVra ew a[me] et à tous 

nayn Ωamanaks jgeal les temps elle est étendue, 

∑<∑haseal é∑ Hawatarim é  parvenue (doublet). "Fidèle est 

∑<∑t~r yamenayn i bans iwr le Seigneur dans toutes ses paroles 

∑<∑ew ardar é yamenayn i et juste dans toutes 

∑<∑gorcs iwr∑   ses œuvres."    Ps 144, 14 

Asaœeal zanvaxçan t~r Ayant dit sa seigneurie  

ow�iwn nora∑ zanßarΩn sans fin, immuable, 

zhastatownn, asé∑ ew  ferme, il dit aussi 

baniœ nora zhastatow au sujet de la fermeté de ses  

�ené∑ ˚anzi hawatari paroles. Car fidèle 

mn, ays in˚n é e�e çß c'est: il est vé 
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IIIrb  

marit é∑ ew zor asén ame ritable. Et ce qu'il dit, 

nayn lini, zi zor awrinak  tout advient. Car comme 

�agaworow�iwn nora an sa royauté est 

vaxçan é ew erbe˚ oq an infinie et jamais ne 

kani; soynpés ew ban˚  tombe, de même aussi ses 

nora hastatown en∑ ew paroles sont fermes et 

erbe˚ oq ankanin∑ ew jamais ne tombent; et 

hark é gorcoœn zbaniœn les œuvres doivent suivre 

zkni er�al; apa e�e a les paroles. Donc si 

saœ owre˚ ew qe¬ew∑ ew  quelque part il a dit et ce n'est pas advenu, 

ayn nora çßmartou�ea cela aussi est démonstration 

nn yandimanow�iwn é∑ de sa vérité. 

e�e vaxçan xawseœa  "Je dirai un terme 

toile     ew  et 

IVvb 

�aga   royaume 

brel ew xlel znosa∑ e�e pour les stupéfier et déraciner. S'ils 

z¬∆asœin ew apaßxare regrettent et font pénitence (doublet) 

sœen i veray qareaœ iw au sujet de tous leours maux, 

reanœ∑ z¬∆aœayœ ew es je regretterai moi aussi 

zor xawseœayn qa®nel ce que j'ai dit, pour ne pas leur   Jr 18, 7-8 

noœa∑ soynpés ew zbari faire. " De même aussi au sujet des biens: 

sn ˚a¬œr xawseœayœ no "Doucement je leur parlerai, 

œa asé∑ ew e�e xotores dit-il, et s'ils s'égarent 

œen i qar andr∑ ew es zim vers le mal, moi aussi 

∑<∑bansn darjowœiœ∑ Ew so je changerai mes paroles. "Et  Jr 18, 9-10 

∑<∑wrb é yamenayn i gorcs iwr; il est saint en toutes ses œuvres." Ps 144, 1'b 

 

Ces deux feuillets contiennent donc le commentaire du Ps 144, presque depuis 
le début, versets 1-2, puis la dernière phrase du commentaire du verset 10 jusque 
vers la fin du verset 13. Quatre feuillets séparaient nos deux feuillets. Puisque le 
commentaire de ce psaume devait commencer un peu plus haut, en cours de feuil-
let, il faut supposer que le manuscrit comportait l'ensemble de la traduction du 
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commentaire des psaumes par saint Jean Chrysostome. Il est bien regrettable que 
ce texte n'ait pas été recopié au moment du passage de la majuscule à la minuscule. 

La traduction est du type ancien, ne s'astreignant pas au mot à mot, rajoutant vo-
lontiers un éclaircissement pour son lecteur. Il y a des mots rares, non attestés dans 
le Nor ba®gir˚ haykazean lezowi, qui reste notre Thesaurus pour la langue armé-
nienne classique: anniazow�iwn absence de besoins, xnqeœowœanel faire résonner; 
zawg pose un problème plus délicat: il signifie: en commun; je le rapprocherais de 
yogn en nombre. Parfois le modèle grec a décidément laissé sa trace: bazowm traduit 
πολυσ au sens de nombreux, mais aussi quand le grec signifie: grand (in Ps 144, 
12), ce qui n'est pas son sens. Il y a des doublets de traduction, un procédé bien 
connu; aucun des doublets ici rencontrés n'est attesté, à ma connaissance, chez 
d'autres auteurs. Mais ce champ d'investigation reste largement à explorer. Ici, cela 
pourrait indiquer que nous avons un traducteur particulier.  

Le copiste a eu un moment de fatigue (fin de journée de travail ?), et cela a été 
le cas sans doute aussi pour le copiste du XXIe siècle (Je remercie les autorités du 
Maténadaran, qui m'ont facilité, comme toujours, le travail sur manuscrits; j'ai 
transcrit ces fragments les 28 et 29 septembre 2005). Il faudra donc revoir le texte 
sur l'original, mais je n'ai pas voulu attendre une nouvelle occasion, ce qui m'aurait 
privé de l'honneur d'offrir ce texte au cher jubilaire.  

   

 

NIEPUBLIKOWANY ORMIAŃSKI FRAGMENT KOMENTARZA DO PSALMÓW 

JANA CHRYZOSTOMA 

Streszczenie 

Artykuł stanowi pierwsze wydanie ormiańskiego przekładu z języka greckiego 
komentarza Jana Chryzostoma do Psalmu 144. Tekst ormiański pochodzi z rękopi-
su, który zachował się jako okładka do XV-wiecznego wydania Ewangelii (Ere-
wan, Matendaran 2631). Na początku autor przedstawia charakterystykę rękopisu 
oraz podstawowe dane historyczne. Paralelnie do tekstu ormiańskiego zamieszczo-
no tłumaczenie francuskie. Na zakończenie został dołączony krótki komentarz 
paleograficzny do tekstu. 

(streszczenie opr. K. Bardski) 

 


